
1Etudes Touloises, 2018, 166, 1

Hommage à Michel HACHET (1922 - 2018)

 « C’est avec une immense tristesse que nous 
avons appris le décès du docteur Michel Hachet 
survenu vendredi 31 août. Né le 4 juillet 1922, il était 
conjointement originaire d’Aingeray et du Jura. 
 Toute sa vie il revendiqua ses deux origines, sa 

les campagnes environnantes, ce qui le mit en contact 

 Cette connaissance, toujours enrichie, il 

temps. Président de l’association jusqu’en 2015, il était 

 Souhaitant perpétuer l’œuvre et le souvenir 

collections de ce qui est aujourd’hui le Musée d’Art et 
d’Histoire de Toul. 

président et en devint le doyen d’âge, seul le temps le 

de partage, notamment auprès de la jeune génération. 

notre cœur et dans notre esprit. »
Philippe Masson

Président du CELT 

 Il aurait aimé...
 Oui, Michel Hachet, qui nous a quittés le 31 
août dernier dans sa 97e année, aurait aimé ce numéro 
spécial des Etudes Touloises consacré à Émile Moselly à 
l’occasion du centenaire de sa mort, cet écrivain toulois, 
Prix Goncourt en 1907, dont il a toujours défendu 
l’œuvre littéraire. 
 Il restera mon « maître à penser » dans la défense 
des patrimoines de notre territoire, mais aussi  dans la 
nécessité du partage, avec tous et toutes, générations 
ou origines sociales, de nos acquis culturels. Il a su, 
avec bienveillance, compréhension souvent, grande 
sagesse toujours, soutenir mon projet de revue locale 
de vulgarisation, les Etudes Touloises, et c’est tout 
naturellement que, voici trois années, nous lui avions 
consacré un article-interview en reconnaissance pour la 
place irremplaçable qu’il occupait dans le gotha culturel 
toulois.
 Michel Hachet, que certains ont pu appeler 
Michel mais que j’ai toujours salué par un « Monsieur 
Hachet » car son statut de « maître » l’avait hissé à ce 
haut niveau de respect, fut un personnage exceptionnel. 
 Nous nous « connaissions » depuis mon enfance 
puisque j’ai joué dans la cour « des Hachet » lorsque la 
famille Hachet habitait au 21 de la rue Général Foy, au 
rez-de-chaussée, alors que « les Humbert » occupaient 
le 2e étage. Déjà, il acceptait que les enfants jouent dans 
la cour familiale avec le berger allemand de l’époque... 
C’est sans doute aussi là que j’ai pu côtoyer les enfants 

 Tous les mots sont bien modestes au regard de 
l’immense œuvre accomplie par cet homme.
 Au revoir Monsieur Hachet...

Bernard Humbert
Rédacteur des Etudes Touloises


